


Les chefs
de nhotre peuple
ont tranché.

lls ont dit -
notre empirc

se ?raamcm-c. Notre

Pcup\c nest plus un,

il s’entretue.

Nous devons détruire tout savoir
sur hotre P|u9 fr‘and outil, notre P|u9
ar‘andc arme, de peur qu‘i! ne serve

contre nous dans la guerre.

Nous devons détruire
le Feu sacre,
le Napa+ha, augquel
J‘al consacré ma vie.




Jai guﬁphé nos sages
chets - ne Privez
pas lcgd@éném’riong

Futures de ce pouvoir:

Il nous a permis
de cohquérir la mor‘H'aanc,
de batir la Cité sacrée.

Mais nos sages chefs
ont peur. Peur de ce que
lavenir nous réserve.




Ce sont des laches.

Je ne laisserai pas le
secret de notre Feu sacré
disparditre de ce monde I

Jde Prégcr‘vcrai
notre plus 3rand
outil, notre

]

SASSA | .
g

Jai consigné tout ce
que je savais dans un livire
que jai confie aux moines
du Ceeur de Pierre.




Je leur ai demandeé
de le cacher et de nen
rien dire a personne.

Aprc‘s tout, ce sont eux,
les gardiens des secrets
de la Cité.




